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ÉLEVEURS DE PORCS DU QUÉBEC
Nicolas Mesly, reporter photographe  nicolas@nicolasmesly.com

La peste porcine africaine 
redéfinit le commerce 
mondial de la viande

La PPA s’est propagée à une vitesse fou-
droyante pour plusieurs raisons, selon 
l’analyste. La première est a  ribuable à 
l’élevage ar! sanal qui a favorisé la pro-
paga! on du virus. La seconde est le 
manque de dépistage précoce. La troi-
sième est le transport par camion sur 
de longues distances entre l’endroit où 
les animaux sont élevés et les aba  oirs 
où ils sont aba  us. « L’étalement urbain 
a repoussé les éleveurs très loin des 
centres d’aba  age, ce qui a augmenté 
les distances de livraison. » Ensuite les 
compensa! ons monétaires n’étaient 
pas assez élevées pour que les éleveurs 

re! rent leurs bêtes du marché. Enfi n, 
les autorités locales craignaient d’être 
mal vues par Pékin. 

Les importa! ons chinoises de viande de 
porc cons! tuent normalement entre 
3 % et 4 % de la produc! on domes! que, 
soit environ 1,2 million de tonne 
métrique à 1,5 million de tonne 
métrique par an. La PPA cependant a 
fait un trou béant dans la muraille por-
cine chinoise. D’ici 2025, la Chine 
importera de 8 % à 11 % de ses besoins 
soit plus de 3 millions de tonne 
métrique annuellement. 

L’Union européenne con! nuera d’être la 
première fournisseuse de l’Empire du 
Milieu au cours des prochaines années, 
prévoit James Caff yn. Le Canada apprenait 
la veille du forum que la Chine rouvrait ses 
portes aux exporta! ons canadiennes de 
viande de porc et de bœuf, fermées depuis 
le milieu de l’été 2019. Et les États-Unis, 
eux, demeurent de la par! e, malgré des 
tarifs de rétorsion de 72 %. Selon l’ana-
lyste, c’est le Brésil qui s’apprête à être le 
grand gagnant de la mésaventure 
chinoise. Le géant vert prévoit presque 
quadrupler le volume de ses exporta! ons 
vers la Chine de 2018 à 2020.

L’épidémie de peste porcine 
africaine (PPA) va redéfinir le 
commerce mondial de la 
viande. Déclarée en août 2018 
dans le nord-est de la Chine, la 
maladie létale « couvait depuis 
plusieurs mois », croit James 
Caffyn, consultant senior, chez  
Gira. Ce dernier estime que la 
maladie, pour laquelle il n’existe 
aucun traitement, a rayé de la 
carte entre « 30 % et 50 % » du 
cheptel porcin chinois, qui 
constitue le cinquième de la 
population de suidés de la 
planète. 

James Caffyn, consultant senior chez GIRA.
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Se méfi er de l’eldorado chinois
Toujours selon James Caff yn, les autorités chinoises ont l’in-
ten! on de rebâ! r leur industrie porcine avec un plan quin-
quennal en injectant tout le capital nécessaire et en changeant 
la structure de l’élevage, une opéra! on entamée avant la 
crise de la PPA. En 2003, 71 % des porcs aba" us provenaient 
d’élevages ar! sanaux, comptant de 1 à 49 bêtes. En 2017, 
ce" e part avait fondu à 18 %, tandis que les élevages de plus 
de 10 000 porcs représentaient presque le même pourcen-
tage. D’ici 2025, les porcheries comptant plus de 10 000 bêtes 
représenteront près de 50 % de l’élevage, alors que l’élevage 
ar! sanal aura pra! quement été rayé de la carte. 

James Caff yn invite à la prudence, car, même si les prochaines 
années seront rentables comme jamais auparavant, l’eldo-
rado porcin chinois aura une fi n. « Quand la Chine sera remise 
de la PPA, quels pays auront les fi lières les plus effi  caces ? », 
interroge-t-il. 

L’Asie un autre marché à combler 
James Caff yn relève que plusieurs pays asia! ques ont aussi 
été contaminés par la PPA, entre autres le Vietnam, les Philip-
pines, la Corée du Sud et la Thaïlande qui pourraient voir 
« entre 30 % et 50 % de leur cheptel porcin disparaître ». 

Il note que la viande porcine est la deuxième viande consom-
mée dans la région, après le poisson. Et que ces pays n’ont 
pas les reins fi nanciers de la Chine pour redresser rapidement 
leur industrie porcine. Le manque de viande de porc en Asie 
comme en Chine va inciter les consommateurs à se tourner 
vers d’autres sources de protéines comme le poulet. L’expert 
s’a" end à une forte fl uctua! on des prix sur les marchés mon-
diaux de la viande.  

Conséquences possibles de la peste porcine africaine 
sur les marchés mondiaux

Une période de forte fl uctua! on sur les marchés mondiaux des protéines

Les années à venir devraient être les plus rentables 
de tous les temps pour l’industrie

Des débouchés importants pour l’exporta! on vers la Chine 
et d’autres marchés

L’inves! ssement de liquidités ina" endues par les fi rmes — 
un impéra! f à moyen et à long terme

Quand la Chine s’aff aiblira, qui sera le mieux placé ?
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